
Unbattement d’aile à Paris peut avoir
en quelques semaines de grandes
conséquences à l’autre bout du

monde.

Cette image décrit l'effet papillon tel qu'il a
été mis en évidence par le météorologue
Edward Lorenz. 

Une infime variation d'un élément peut
s'amplifier progressivement, jusqu'à provo-
quer des changements énormes au bout
d'un certain temps.

Cette théorie prend tout son sens en cette
période de l’Aïd Al Adha. Ce temps fort
dans la vie des musulmans est célébré cha-
que année en souvenir du sacrifice
d’Abraham. C’est l’occasion de resserrer les
liens familiaux, de se rapprocher de ses voi-
sins, mais aussi de faire preuve de solidarité
envers les personnes dans le besoin. C’est
d’autant plus vrai aujourd’hui, dans ce
contexte de crise alimentaire, accentué par
une crise économique mondiale sans précé-
dent.

Le Secours Islamique France, à travers son
programme d’aide alimentaire, poursuit les
Objectifs du Millénaire pour le
Développement (OMD). Chaque année, le
SIF - à travers la campagne Aïd Al Adha -
apporte une aide alimentaire aux personnes
dans le besoin. L’année dernière, grâce à
votre mobilisation, nous avons pu aider
457 696 nécessiteux dans plus de 30 pays.

La problématique de la malnutrition doit
être au centre des préoccupations et des
politiques de développement. Sans cette
prise de conscience collective, les pays tou-
chés par la malnutrition ne pourront aspirer
à la croissance économique et sociale. La
campagne Aïd Al Adha permet à des famil-
les dans nos pays d’actions, de fêter l’Aïd
dans la joie et la dignité.  Outre la dimen-
sion religieuse, cette campagne annuelle
répond au besoin continu de lutter contre la
faim et la malnutrition dans le monde.

Il est de notre devoir de continuer à se
mobiliser afin d’offrir aux plus démunis
l’aide nutritionnelle nécessaire.

Grâce à ses donateurs, le SIF apporte des
réponses rapides aux besoins des plus
nécessiteux.

Votre générosité, ici en France, permettra
d’aider des populations dans une trentaine
de pays… c’est ça aussi l’effet papillon.

Très bonne Fête de l’Aïd à vous et vos
proches

Urgence
Asie du Sud
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L’effet papillon

Dunia OUMAZZA
Coordinatrice de Communication

Mohamed RIFI
Chargé de cours à l’Institut musulman 

d’enseignement à distance (IMED)

L’Aïd al-adha (fête du sacrifice) représente l’une des
plus importantes fêtes musulmanes. Pour beau-
coup, c’est même la plus importante, d’où son

nom de « Aïd al-kabîr » (la grande fête). Ce rang spéci-
fique s’explique par le fait qu’elle se déroule pendant la
période très attendue du pèlerinage (al-hajj). Mais aussi
parce qu’elle commémore l’épisode du songe du
Prophète Ibrahim (Alayhi Salam - Que la paix de Dieu soit sur lui),
une illustration vivante de la soumission à Dieu. Une
troisième raison peut justifier la place particulière de
l’Aïd al-adha, il s’agit de sa dimension sociale.

En effet, cet évènement offre une opportunité exception-
nelle de rencontre. Une rencontre qui commence en
début de journée à l’office de l’Aïd. Tous les musulmans
(vieillards, hommes, femmes, enfants...) doivent assister à
la prière, nous dit le Prophète (Salalah Alih Wa Salam - Que la
paix et la bénédiction de Dieu soit sur lui. Cela afin que chacun
croise son frère, échange avec lui, le découvre. C’est l’oc-
casion de se féliciter, de s’étreindre. Les différences,
sociales, raciales…, disparaissent pour laisser place à
une fraternité sans limite. Ce sentiment s’intensifie
quand le fidèle célèbre l’office de l’Aïd à la Mecque, car
il y retrouve ses frères et sœurs du monde entier. À tra-
vers ce rassemblement, l’Islam encourage donc le
croyant, là où il se trouve, à rencontrer les autres. 

Mais l’Aïd met en évidence un autre aspect social, le par-
tage. La véritable joie ne peut se contenir, elle dépasse la
sphère individuelle pour être révélée, entendue, parta-
gée. Le Prophète (saws) a largement insisté sur l’am-
biance de partage qui doit régner en ce jour particulier.

Évoquant la bête sacrifiée, il déclare : «[…], mangez-en,
conservez-en et donnez-en ! » (Muslim). On remarquera
que le Messager de Dieu (saws) ne précise ni la quantité
à donner, ni le destinataire. Aucune importance ! Car ce
qui compte, c’est de partager. Le Coran a également
évoqué ce point mais en mettant l’accent sur un bénéfi-
ciaire spécifique, les pauvres : « Mangez-en vous-mêmes
et donnez-en à manger aux pauvres démunis. » (Cor. 22
: 28). Le verset use d’une tournure telle, que pour cer-
tains savants musulmans, le pèlerin qui se contente de
sacrifier sa bête à la Mecque sans rien en distribuer com-
met un péché. Au-delà du débat juridique, il faut relever
le message coranique énoncé ici : en ce jour de joie, les
croyants doivent porter une attention particulière aux
nécessiteux. L’Aïd ne se limite donc pas au rituel du
sacrifice. Il consiste aussi à partager avec les plus dému-
nis afin qu’ils puissent vivre pleinement ces instants de
joie. D’ailleurs, plus loin dans la sourate 22, le Livre
Saint précise que ni le sang, ni la chair de ces animaux,
ne parviennent à Dieu. Ce qui Lui parvient, c’est la
crainte révérencielle (al-taqwâ) du croyant. Une taqwâ
qui ne s’atteint, affirme le Coran (Cor. 2 : 177 ; Cor. 3 :
134), qu’en faisant preuve de générosité et de largesse.

Ainsi, ce n’est qu’en allant à la rencontre des autres,
qu’en partageant avec les pauvres, que le musulman
donnera à cette fête sa place particulière. Sans un inté-
rêt réel porté sur ces deux aspects sociaux, l’Aïd ne peut
devenir la « grande fête » de l’Islam. Au contraire, pour
bien des personnes, il risque plus de se transformer en
un moment de tristesse et de douleur plutôt qu’en un
moment de gaieté et de bonheur.
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Chaque année, le Secours Islamique France lance son programme d’aide alimentaire « Aïd Al Adha » et distribue des
colis de viande de l’Aïd à des centaines de milliers de personnes pauvres ou en difficulté dans divers pays du monde. 
Participer à ce programme, c’est non seulement accomplir un devoir spirituel, mais aussi faire preuve de solidarité
envers les plus démunis et agir concrètement dans la lutte contre la faim et la malnutrition.
Vous pouvez, dès à présent et jusqu’au 3e jour de l’Aïd, nous faire parvenir votre don sur notre site internet
www.secours-islamique.org ou grâce au coupon disponible à la page 4 de ce journal.

Des valeurs qui font de l’Aïd al-adha
« la grande fête » de l’Islam

ne
rs
ur
u-

n et
e ci
e 1,

de
le
e,

ez
à la
ur
us.
s ?
us

e
s
-
s
n
e
e

8 »
re).

©
S

IF
partenaireSAC09  2/11/09  13:44  Page 2



Le
Pa
rt
en

air
e N°56

L
P

A c t u a l i t é s

Tarik LAANGRY, 
Chef de la mission SIF en Indonésie

« Après un voyage de 18 heures, nous
avons attéri  à Jakarta vers midi. Le
endemain, nous sommes arrivés à
Padang. Immédiatement, nous avons

procédé aux formalités administratives, rencontré
nos partenaires et fait le tour de la ville pour voir les
dégâts. Les alentours de la ville ont été très affectés. 
Les habitants vivent dans la peur. Les sismologues esti-
ment que la région n’en a pas fini avec les tremble-
ments de terre. Il y a encore une grande « poche
d’énergie » qui n’est pas encore sortie. Quand elle sor-
tira, elle provoquera un séisme encore plus fort. Cela
peut avoir lieu dans les semaines, les mois ou les années
à venir. Ils ne savent pas précisément.

Nous avons entamé les distributions, notamment dans
un village en pleine montagne qui n’avait reçu aucune
aide jusqu’ici. Il s’agit d’un village de 200 maisons,
éparpillées dans la montagne et toutes complètement
détruites. Dans le village de Bungo, les gens étaient tel-
lement heureux que certains ont versé des larmes :
depuis le séisme, personne n’était venu les voir.

Il faut dire que dans l’humanitaire, les procédures sont
parfois longues (accords, négociations, achats, logisti-
que…), même dans des situations d’urgence. Je suis par-
ticulièrement fier de la réactivité du Secours Islamique
France car nous avons très rapidement pu nous rendre
sur place et apporter de l’aide aux populations.

Nous sommes fatigués, mais heureux du travail accom-
pli. Nous pensons à vous dans ces moments là. A toute
la grande famille du SIF, qui va des donateurs, aux
salariés, en passant par les volontaires, les bénévoles.
C’est grâce à vous tous que nous pouvons apporter une
aide concrète aux victimes indonésiennes. J’espère
aussi que de votre côté, vous vous mobilisez pour récol-
ter les fonds nécessaires à la réalisation des projets envi-
sagés car malgré toute notre volonté, sans fonds, ils ne
pourront pas se concrétiser. »

Jonathan FONTENELLE,
Responsable logistique du SIF

« Les Indonésiens sont d’une extrême
gentillesse, les épreuves qu’ils ont accu-
mulées et la force de caractère qu’ils
ont pu avoir me laissent admiratif.

Comme je le confiais il y n’a pas si longtemps à un
proche, on a tendance à admirer des gens comme
nous qui faisons de l’humanitaire, alors qu’en fait c’est
nous qui recevons le plus.

200 000 euros ont été débloqués pour notre mission en
Indonésie. Ici, sur le terrain, nous devons être à la hau-
teur de votre engagement et de vos efforts. Je vous
demande de continuer pour que l’on fasse le meilleur
travail possible pour ces gens aujourd’hui en Indonésie ». 

Pour en savoir plus…
Ouragans, typhons ou cyclones : autant de noms, sui-
vant le lieu et l'époque, pour désigner un même phéno-
mène météorologique, créé par de violentes dépres-
sions tropicales, capable de libérer une puissance allant
jusqu'à dix fois la bombe d'Hiroshima. Sous le terme
générique de cyclone, on les appelle "typhons" dans
l'est de l'océan Indien, "ouragans" dans l'océan
Atlantique ainsi que dans le Pacifique oriental.

Potentiellement meurtriers et dévastateurs, ces fléaux
très redoutés sont susceptibles de se produire unique-
ment dans les mers chaudes, et nécessitent la conjonc-
tion de plusieurs conditions à un moment donné : une
eau tiède d'une température supérieure ou égale à 26,6
degrés, une quantité suffisante d'humidité dans l'at-
mosphère et une perturbation tropicale produisant des
vents tourbillonnants. Au contact de l'océan, l'air
devient très chaud et s'élève au dessus de la mer, ce qui
entraîne une chute de la pression atmosphérique en
formant une spirale d'air plus frais vers le centre de la
dépression. Cet air instable, chargé de vapeur d'eau,
provoque la formation de nuages, produisant une acti-
vité orageuse, dont l'ampleur croît proportionnelle-
ment à la chaleur et l'humidité. 

L'échelle de Saffir-Simpson permet de classer les oura-
gans selon leur intensité et leurs effets potentiels sur les
infrastructures humaines. Elle est graduée en cinq
niveaux d'intensité : 1 : 118 à 153 km/h - 2 : 154 à 177
km/h  - 3 : 178 à 209 km/h - 4 : 210 à 249 km/h - 5 :
plus de 249 km/h.

Sources : http://tf1.lci.fr/infos/sciences/environne-
ment ; http://www.cyclonextreme.com

Sur le terrain...

septembre et 1er octobre 2009… Deux dates
supplémentaires qui viennent se graver dans
la mémoire des indonésiens. Deux jours suc-

cessifs où de violents séismes ont secoué l’île de
Sumatra. L’épicentre, situé à 80 km sous la croûte ter-
restre, était à seulement 45 km de la ville de Padang à
l’Ouest-Nord-Ouest de l’île. 

Selon l'agence indonésienne de gestion des catastrophes,
180 000 maisons et 20 000 bâtiments ont été endomma-
gés ou se sont écroulés à Padang, emprisonnant des mil-
liers de personnes sous les décombres et la boue. Il ne
reste plus aucun espoir de retrouver des survivants.

Pour répondre à cette situation d’urgence, le Secours
Islamique France a dépêché sur place une équipe com-
posée de 3 personnes. Les premières évaluations effec-
tuées en collaboration avec le gouvernement indoné-
sien, les partenaires locaux (Islamic Relief Indonésie) et
les agences onusiennes ont permis d’identifier d’impor-
tants besoins : nourriture, eau, abris d’urgence, kits
d’hygiène, couvertures. Le risque sanitaire du fait des
inondations qui touchent la région est également à

prendre en compte. L’eau risque fort d’être contaminée
et de nombreux centres de santé ont été ensevelis,
réduisant l’accès des habitants aux soins médicaux de
base.

Dans un premier temps, plus de 1 000 kits de nourriture
composés de riz, nouilles, sel, huile, lait concentré et
sardines en conserve ont été distribués par l’équipe SIF.
Des distributions ont déjà été effectuées dans les régions
de Rukam Pauh Manih et Bungo qui ont été particuliè-
rement touchées. Perchés dans la montagne, ces petits
hameaux ont la particularité d’être difficiles d’accès et
aucune ONG n’y avait fait de distribution. 

1 000 bâches pour la construction d’abris provisoires et
500 kits d’hygiène composés de savons, shampooings,
pâtes dentifrices, lessives, seaux et autres fournitures ont
également été distribués.

La prochaine étape concernera l’achat et la distribution
d’autres kits d’hygiène, de jerricans, de couvertures, de
bâches…

Aujourd’hui, notre grande préoccupation est de trouver
des fonds pour pouvoir inscrire notre action dans la
durée auprès des victimes de Padang et de ses environs.
Nous devons continuer à agir, à soulager les popula-
tions, même si, au fil des jours, le flux d’informations
dans les médias s’atténue.

La série de catastrophes qui ont frappé l’Asie et le Pacifique depuis la fin
septembre ont fait près de 2 000 morts et de graves dégâts matériels.
Le Secours Islamique France déploie ses équipes sur le terrain.
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Le Samedi 3 octobre 2009. 8 jours après avoir été
balayé par la tempête tropicale Ketsana, le nord
des Philippines est de nouveau frappé. Parma, le

cyclone de catégorie 4/5, a tout soufflé sur son passage.
Rafales de vents, pluies torrentielles, inondations, glisse-
ments de terrain… Le bilan cumulé des intempéries qui
ont frappé l’archipel sur plusieurs semaines fait état de
plus de 700 morts. Au total, 6,5 millions d’habitants
sont affectés.

Dans la région d’Isabela, les récoltes de riz ont été forte-
ment endommagées, ce qui expose les Philippines à un
important risque de pénurie à moyen et long terme. En
effet, cette région qui compte 60% d’agriculteurs  couvre
40% de la production annuelle du pays en riz et en maïs,
un véritable grenier pour le pays. A cela s’ajoutent les
problèmes d’accès à l’eau potable et les dangers sanitaires
liés aux inondations. Dans certaines zones, les canalisa-
tions sont complètement obstruées par les détritus, l’eau
stagne et accentue le risque de propagation de maladies.

Parallèlement à l’équipe envoyée en Indonésie, une
équipe du Secours Islamique France, spécialisée dans
l’urgence, l’eau et l’assainissement s’est rendue aux
Philippines pour mettre en place l’aide d’urgence.
Mohamed El Ouardi, Chef de mission, fait un état
des lieux :

« La situation ici est préoccupante. Lors de nos premiè-
res visites de terrain, certaines zones étaient toujours
sous l'eau (environ 30 cm, voire plus par endroits). Dans
des quartiers comme Taytay Rezal City (arrondisse-
ment de Tapoyan) la population est longtemps restée
bloquée chez elle. Les écoles ont fermé et les gens ont
construit des barques de fortune avec des bidons en
plastique, des baignoires et des morceaux de bois pour
se déplacer et aller travailler.

J'ai visité un centre d'évacuation à Pasig City, un gym-
nase où 905 familles (soit 4 102 personnes) qui ont
perdu leurs maisons se sont réfugiées, les unes collées
aux autres, sans aucune intimité, dormant à même le
sol ou parfois sur des cartons. Selon le médecin du cen-
tre, les gens souffrent pour la plupart de diarrhées et de
fièvre. »

Alors que certaines régions comme Metro Manila sont
encore sous les eaux, d'autres typhons sont annoncés
comme le typhon Mirinae. Des centaines de personnes
risquent d’ être évacuées. Le pire est à venir et nos équi-
pes sur le terrain se préparent dans ce sens.

Dans un premier temps, 500 familles ont reçu des colis
alimentaires et des jerricans. Nos domaines d’action à
venir sont l’eau et l’assainissement, l’hygiène et la réha-
bilitation des maisons. Comme pour toutes nos mis-
sions, la priorité sera donnée aux populations les plus
vulnérables.

Dossier spécial : Urgence Asie du Sud

Namissa SANFO

Philippines :
Le typhon Parma fait près de 500 morts et 70 000 sinistrés

Indonésie :
Deux tremblements de terre en deux jours

30
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Développement durable… 
Mais qu’en est-il de la faim durable ?

En Afrique, depuis le mois de juillet dernier, l’hiver-
nage 2009 a été fortement marqué par une série de
pluies dévastatrices qui ont causé de graves inonda-

tions sur le continent, avec une ampleur toute particulière
en Afrique de l’Ouest. Deux ans après une meurtrière
saison des pluies 2007, les récentes inondations ont
frappé plus de 600 000 personnes, entraînant la mort de
187 d’entre elles. Le Sénégal, le Burkina Faso, le Ghana,
la Guinée et le Mali figurent parmi les pays les plus dure-
ment touchés.

En plus des pertes humaines, les populations locales déplo-
rent d’énormes dégâts matériels. D’innombrables biens
privés et publics se retrouvent complètement dévastés :
maisons, écoles, hôpitaux, routes, ponts. Par ailleurs, dans

certains pays, la plupart des cultures vivrières sont détrui-
tes tandis que l’essentiel des infrastructures socio-économi-
ques n’est plus opérationnel.
Sur place, diverses opérations d’urgence sont conduites
par les services gouvernementaux, les agences de l’ONU
et les ONG, locales et internationales. Cependant, du fait
même de l’ampleur de la catastrophe, plusieurs Etats ont
dû lancer un appel de solidarité à la communauté inter-
nationale pour faire face aux lourdes conséquences de ces
inondations sur la vie quotidienne des habitants.

…la population du Sénégal
se retrouve sinistrée sous
les eaux
Avec plus de 297 quartiers inondés, soit 26 612 conces-
sions touchées et 266 460 habitants sinistrés rien que dans
la banlieue de Dakar, le Sénégal fait partie des pays les
plus affectés. Au total, près de 350 000 personnes ont été
frappées par ces fortes pluies et 4 d’entre elles sont mor-
tes. En dépit des efforts déployés par les pompiers et par
manque de place dans les sites d’accueil provisoires, de
nombreuses familles vivent encore dans des maisons inon-
dées, polluées d’eau stagnante. En pleine période de ren-
trée scolaire, plus de 60 écoles de la capitale sont toujours
inondées et 18 établissements sont employés comme lieux
d’hébergement d’urgence des populations déplacées.

Alors que le gouvernement a lancé de vastes opérations
de pompage des eaux suite au déclenchement du Plan
ORSEC (Organisation des Secours), les habitants tardent
à bénéficier d’améliorations notables de leurs conditions

de vie. Dans les banlieues de Dakar, les sinistrés vivent
dans des conditions de grande précarité et sont exposés
à de nombreux risques sanitaires et alimentaires. On
compte ainsi par milliers les sans abris, qui se retrouvent
singulièrement fragilisés, avec des femmes, enfants,
personnes âgées et malades… complètement démunis. 

L’insalubrité, visible partout, est propice au foisonnement
d’insectes et de bactéries. Les eaux usées de la ville se
mélangent aux eaux de ruissellement. A ce jour, bien que
les professionnels de santé n’aient pas observé d’épidémies
de maladies hydriques comme le choléra, ils observent déjà
à Dakar une augmentation des cas de paludisme, de
diarrhées et d’infections de la peau. L’urgence est bien là…

Une intervention rapide s’impose afin de ne pas laisser
cette situation alarmante se détériorer.

Agissons maintenant !!!

Une opération sanitaire d’urgence a été lancée par la Mission Sénégal du SIF afin de
renforcer l’hygiène individuelle et collective, et ainsi prévenir les risques immédiats liés
aux inondations : il s’agit d’atteindre 2 500 familles dans la banlieue de Dakar et dans
la commune de Kaolack, qui sont les zones les plus affectées. 

Dans le cadre de cette opération, 2 types d’actions ont été conduits :
1. les populations ont été sensibilisées aux risques sanitaires ;
2. elles ont également reçu des kits d’hygiène, composés de produits de 1ère nécessité :
eau de Javel, détergents, savons, lave-mains, moustiquaires imprégnées.

En effet, les responsables du Programme National de Lutte contre le Paludisme (PNLP)
ont mis à notre disposition 5 000 moustiquaires imprégnées. Ayant déjà pu apprécier
notre engagement dans la prévention du paludisme dès le début de l’hivernage, ils nous
renouvellent leur confiance dans la prévention des maladies liées aux inondations.

Les opérations se poursuivent sur le terrain et sont unanimement saluées, tant par les
populations bénéficiaires que par les autorités locales. Nombreux sont les témoignages
de satisfaction qui ont été recueillis :

M. Oumar Dramé, bénéficiaire du projet : « Ces colis correspondent à un réel besoin
dans notre situation de sinistrés et nous protégent contre les maladies. Et vous savez que
celui qui vous aide à rester en bonne santé, règle en même temps tous vos problèmes ». 

M. Camara du Service d’Hygiène de Kaolack : « Chaque année, après les inondations,
nous faisons face à des épidémies de choléra sans parler des pics notés pour les cas de
paludisme, d’où l’importance de votre action qui s’inscrit dans la prévention ».

Eliminer l’extrême pauvreté et la
faim et assurer un environne-
ment durable : deux objectifs du

millénaire qui sont loin d’être atteints.
Ces dernières années, un effort et des
investissements importants ont été
engagés par les Etats et les entreprises
pour préserver l’environnement et
mettre en place des mesures pour le
développement durable. Toutefois,
très peu de décisions et d’actions ont
été menées pour réduire de moitié le
nombre de personnes sous-alimentées
d’ici 2015, comme le prévoyait la
Déclaration du Millénaire de septem-
bre 2000 (adoptée par 189 nations et
signée par 147 chefs d’Etat pendant le
Sommet du Millénaire).

Crise alimentaire en Somalie, séche-
resse en Ethiopie, envolée du prix du
riz au Sénégal, perte de récoltes à
cause des conflits au Soudan : l’insécurité alimentaire,
fortement installée en Afrique subsaharienne, est égale-
ment présente sur tous les continents. Selon un dernier
rapport de la FAO1 sur « l’état de la sécurité alimentaire
dans le monde », plus d’1 milliard d’êtres humains (1 per-
sonne sur 6) souffrent de la faim. 

A l’énorme problème de la sous-alimentation2 s’ajoute
celui de la malnutrition3 et plus précisément des carences
en vitamines et en nutriments qui affaiblissent l’orga-
nisme et favorisent de nombreuses maladies (infections,
anémies, troubles du développement physique et mental).
Or, il existe un lien entre la malnutrition et la faible
consommation de viande (protéines animales).

Quand la tradition sert
l’humanitaire
Dans le cadre de son programme saisonnier de l’Aïd
Al Adha, le SIF assure la distribution de colis de viande
afin de soulager la faim et surtout apporter un supplé-

ment d’aliments indispensables aux
femmes, hommes et enfants privés
habituellement de ces protéines ani-
males. Dans plus d’une trentaine de
pays, les équipes du Secours
Islamique effectuent les sacrifices par
procuration (Wakala), selon la tradi-
tion musulmane, et distribuent la
viande aux nécessiteux. Les bêtes
(moutons, zébus, chameaux, etc.) sont
sélectionnés et achetés en priorité au
niveau local.

Tout au long de l’année, le SIF vous
propose également le projet Aqiqa
qui consiste à offrir un mouton à des
familles dans le besoin, à l’occasion de
la naissance de votre enfant. Les céré-
monies sont effectuées au bénéfice de
personnes en situation de faim ou de
malnutrition. Cette année, le pro-
gramme a été réalisé au Sénégal, en

Mauritanie et au Bangladesh au profit d’enfants défavo-
risés. Ces derniers ont pu savourer un repas complet,
riche en protéines. De même, pendant le mois de
Ramadan, des colis alimentaires et des repas ont été
offerts aux personnes dans le besoin.

Nous sommes dans cette continuité… L’ensemble de ces
projets s’inscrit dans une démarche globale de sécurité
alimentaire afin d’apporter une aide durable, tout au
long de l’année. Vos dons réguliers nous permettent donc
de lutter efficacement contre la faim dans le monde.
Aujourd’hui, plus que jamais, nous devons tous ensemble
poursuivre cet élan de générosité !

1 FAO : Organisation des Nations Unies pour l’alimentation et l’agriculture
2 Sous-alimentation : état d'une personne dont la consommation de nour-
riture ne comporte pas suffisamment de calories (énergie) pour satisfaire les
besoins physiologiques minimums
3 Malnutrition / dénutrition : état dans lequel la fonction physique de l'in-
dividu est altérée au point qu'il ne peut plus assurer la bonne exécution de
fonctions corporelles. Ce terme recouvre toute une série de problèmes :
insuffisance pondérale, ralentissement de la croissance, carences en vitami-
nes et sels minéraux ou obésité

Bilan Aïd Al Adha 2008 en bref

L’an dernier, 103 162 sacrifices ont été réalisés par le
réseau international du Secours Islamique (famille IRW).
Plus de 2 300 000 personnes ont reçu votre aide dans
une trentaine de pays. Parmi elles, près de 460 000 ont
reçu des colis offerts par le Secours Islamique France,
grâce à vos dons.

Leur répartition par pays était la suivante :

En 2009, nous espérons aider plus de 500 000 personnes.

Imed EL QOUQI

Afghanistan
Afrique du Sud
Albanie
Algérie
Bangladesh
Bosnie
Chine
Egypte
Ethiopie
France
Inde
Indonésie
Irak
Kenya
Kosovo
Liban
Madagascar
Malawi
Mali
Maroc
Mauritanie
Niger
Pakistan/Cachemire
Palestine
Sénégal
Somalie
Soudan
Sri Lanka
Tchad
Tchétchénie
Turquie
Yémen
Total

1 500
1 358
1 309
1 575

51 429
4 700
249

4 421
15 877
2 550

124 343
5 966
5 699
2 040
600

7 950
6 052
792

2 165
2 975

15 525
8 680
6 466

37 131
41 525
7 417
914
651

31 350
7 840
1 200
980

457 696

Pays Nombre de
bénéficiaires (SIF)

Des inondations dévastent l’Afrique de l’Ouest…

Sabrina BOUCARD-AUCAGOS
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S o l i d a r i t é

Tout au long du Ramadan, le Secours Islamique
France est allé à la rencontre des personnes  en
difficulté dans différentes villes de France pour
distribuer des colis et des repas.

Objectifs atteints ! Grâce au soutien des donateurs, des
bénévoles et des partenaires, toutes les actions ont été
menées avec succès.

530 repas ont été distribués dans 4 foyers d’Ile de France
(jeunes travailleurs, sans domicile fixe et migrants). C’était
l’occasion de se retrouver avec les habitants des différents
foyers autour d’un repas. Dattes, soupes chaudes, plats
orientaux (tajine, couscous…), desserts, pâtisseries orienta-
les, boissons chaudes, tous les éléments étaient présents
pour recréer l’ambiance des soirées de Ramadan ! 

De même, 2 250 colis et repas ont été distribués en parte-
nariat avec l’association des Etudiants Musulmans de
France dans 17 villes. Les distributions ont été organisées
dans plusieurs universités auprès d’étudiants dans le
besoin, souvent loin de leurs proches. 2 450 colis composés
de gâteaux, pistaches, dattes, compotes, chocolat, saucis-
sons, fruits, stylos et enveloppes timbrées ont également été
offerts dans 5 maisons d’arrêts. Le projet a été très appré-
cié par les bénéficiaires ainsi que leurs familles.

« C’était un beau moment de partage ! » affirme Sabrina
qui a participé à la distribution de colis dans les maisons
d’arrêts. Du donateur au bénéficiaire, la notion de partage
s’est faite ressentir. Au-delà d’un repas ou d’un colis distri-
bué, les différentes actions menées ont permis de passer un
moment de convivialité et d’échange.

Ces opérations ont aussi été l’occasion d’évaluer les besoins
de chacun afin de réfléchir aux programmes futurs qui
pourront y répondre.

Merci à vous tous, donateurs, bénévoles, partenaires, qui
avez rendu possible ce projet.

Rencontre
avec le roi du Maroc

Le mardi 9 septembre, Rachid Lahlou – Président du
Secours Islamique France – a été convié aux rencontres
du mois sacré de Ramadan présidé par sa Majesté le
Roi Mohammed VI du Maroc.

Cette rencontre a été animée par Mohamed Haytam Al
Khayat, conseiller principal du Directeur régional de
l’Organisation Mondiale de la Santé (OMS) pour le
Moyen-Orient, sur le thème : «L’Islam et la prévention
des maladies» en s’inspirant des préceptes de l’Islam.

Un Ramadan en France…
Des sourires et des repas dans les foyers

Une campagne 
d’information
à l’initiative de 

France Générosités

A l’initiative de France Générosités, une
soixantaine d’ONG, dont le Secours
Islamique France, se sont réunies pour
lancer une campagne en vue de promou-
voir les avantages fiscaux liés au don et
développer les dons des français. Celle-ci
a été diffusée sur les antennes d’Europe 1,
RTL, Radio France et Nostalgie.

Au moment de faire leur don, peu de
donateurs, qui payent l’impôt sur le
revenu, pensent à la déduction fiscale,
pour fixer le montant de leur don.
Quand vous voulez aider, vous pouvez
être 3 fois plus généreux. Grâce à la
déduction fiscale, si vous payez l'impôt sur
le revenu, donner plus ne coûte pas plus.
Vous voulez donner trente euros ?
Donnez quatre-vingt dix ! L'Etat vous
rembourse la différence.

Un grand merci !

Message d’un bénéficiaire :

« Je vous remercie beaucoup. Que Dieu donne de plus en
plus de succès et une pérennité à votre ONG, qui atténue la
pauvreté et les souffrances des populations démunies à tra-
vers le monde ».

Djilali BENABOURA, 
Responsable des missions sociales France :

« Toutes ces actions mettent en relief notre chaîne de soli-
darité. Le don se concrétise. Nous, travailleurs sociaux, ne
faisons que donner accès au don. Les bénéficiaires, en
remerciant les équipes du Secours Islamique, remercient
surtout les donateurs ». 

Noria RAHMANI

Erratum LPH n°55

Encore une fois, vous avez fait preuve
d’une extraordinaire générosité. Vos dons
ont permis de nourrir des familles entiè-
res, de redonner le sourire à des milliers
d’enfants et de faire revivre l’espoir en
chacun d’eux. En leur nom, toute
l’équipe du Secours Islamique France
vous dit MERCI.

REMERCIEMENTSREMERCIEMENTS

Dans notre précédent journal Le Partenaire Humanitaire (n° 55, page 3), veuillez accepter nos excuses pour la mini rubrique « quelques données extraites du Rapport d’activités 2008 »
dans laquelle une erreur s’est glissée. Les Ressources sont de 13 053 151 € (+ 1 472 258 € de dons en nature), et les Emplois sont de 7 041 173 € (dont 1 472 258 € de dons en nature).
Retrouvez les chiffres détaillés sur notre site www.secours-islamique.org, rubrique « publications » / rapports et bilans : extrait 2008 ou version complète.

Je fais un don de

Conformément à la loi du 6 janvier 1978, vous disposez d’un droit d’accès et de rectification pour toute information vous concernant
établie dans nos fichiers. L’article 200 du code général des impôts vous donne droit à une réduction de 75% de vos dons plafonnés
à 510 €, puis de 66% au delà, dans la limite de 20% de votre revenu imposable, le surplus à 66% étant reportable 5 ans.

Expire fin Date et 
signature

Merci de préciser
votre n° de Tél. : 

Merci d’envoyer ce coupon avec votre don :
Chèque libellé à l’ordre du Secours Islamique 
Don en ligne : www.secours-islamique.org/dons (interface sécurisée)
Mandat compte : CCP 29 19 D Paris
Carte bancaire (N° à 16 chiffres + 3 derniers n° au dos)

/

SAC09T1

Nom :

CODE DONATEUR :

Prénom :

N° :

Tél. :

Code Postal :

Complément d’adresse :

Ville :

Voie :

u 58, bd. Ornano 93200 Saint-Denis u Tél. : 01 49 17 17 17
u 10, rue Galvani 91300 Massy  u Tél. : 01 60 14 14 14

www.secours- is lamique.org

Groupe A 96 € €

Afghanistan, Irak, Palestine,
Mauritanie, Sénégal, Tchétchénie.

Groupe B 81€ €

Bangladesh, Somalie.

Groupe C 61 € €

Kenya, Mali, Niger, Pakistan, Soudan,
Tchad. 

Groupe D 46 € €

Djibouti, Ethiopie, Madagascar.

Je ne peux pas offrir la totalité d’un sacrifice, je participe à 
la caisse des sacrifices

Cadeau de l’Aïd (25 €)

Waqf (1 300 €)

Fonds général du SI

Zakat Al-Maal              

Intérêts bancaires       

Fonds Urgences

Je désire aussi contribuer aux projets suivants :

A
u
tr
e
s
P
ay
s Inde 39 € €

Indonésie121€ €

France 241€ €

Pour nous faciliter la saisie, merci d’inscrire les informations (chiffres et lettres) dans les cases indiquées.

Montant en toutes lettres

Montant en chiffres Date du 1er prélèvement
Jour Mois Année

Exemple à nous adresser accompagné d’un relevé d’identité
bancaire (RIB) ou postal (RIP) ou de caisse d’épargne (RICE)

NOM ET ADRESSE DU CRÉANCIER

Conformément à la loi du 6 janvier 1978, vous disposez d’un droit d’accès et de rectification pour toute
information vous concernant établie dans nos fichiers. L’article 200 du code général des impôts vous
donne droit à une réduction de 75% de vos dons plafonnés à 510 €, puis de 66% au delà, dans la
limite de 20% de votre revenu imposable, le surplus à 66% étant reportable 5 ans.

J’autorise l’établissement
teneur de mon compte à
prélever sur ce dernier, si
la situation le permet, tous
prélèvements ordonnés
par le créancier désigné
ci-contre.

En cas de litige, je pourrai
faire suspendre l'exécu-
tion par simple demande
au Secours Islamique.
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Fonds général du S.I.

Fonds Urgences

Oui !Oui ! Je soutiens le projet suivant :

Compte à débiter

Nom de l’établissement teneur du compte à débiter

Code établ. Code guichet N° de compte Clé RIBVo
s
Co
or
do
nn
ée
s

AVANTAGES DU PRÉLÈVEMENT AUTOMATIQUE : Il vous permet de venir en aide régulièrement aux nécessiteux, il n’entraîne aucun frais pour vous et diminue les nôtres.

Date :

Signature :

Secours Islamique France
58, bd. Ornano 93200 Saint-Denis  u Tél. : 01 49 17 17 17
10, rue Galvani 91300 Massy  u Tél. : 01 60 14 14 14
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36
99

E-mail : @

€ €

€

€

€

€

€

€

BULLETIN DE GÉNÉROSITÉ
Oui! je veux aiderOui! je veux aider

SAC09T2

E-mail : @

Nom :

CODE DONATEUR :

Prénom :

N° :

Tél. :

Code Postal : Ville :

Voie :
Complément d’adresse :
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